
Burundi : choisir entre "vivre à genou" ou "mourir débout"

@rib News, 18/11/2012Vers lâ€™insurrection populaire au BurundiPar Nyandwi LÃ©onComme dans les annÃ©es 80 et 90 sous
Bagaza et Buyoya respectivement, lâ€™Ã©dification dâ€™un rÃ©gime tyrannique sous le RÃ©gime Nkurunziza I & II aurait brisÃ© le
stoÃ¯cisme du Peuple Murundi jusqu'Ã  forcer ce dernier au maquis. Lâ€™information provenant des divers groupes rebelles
qui Ã©mergent aujourdâ€™hui laisse trÃ¨s peu dâ€™illusions en ce qui concerne leur intention: combattre la dictature et rÃ©instaurer
la dÃ©mocratie au Burundi. Ã€ dÃ©faut dâ€™avoir refusÃ© de tirer de leÃ§ons du passÃ©, le CNDD-FDD assisterait dÃ©jÃ  Ã  la rÃ©pÃ©tition
de lâ€™histoire.
Des sources dignes de foi au sein de lâ€™armÃ©e soulignent lâ€™incapacitÃ© du RÃ©gime dâ€™anticiper et/ou contenir les incursions
rebelles. La rupture entre les hommes de troupes et les Â«gÃ©nÃ©rauxÂ» est consommÃ©e. Rompant avec les usages
Â militaires classiques, Bujumbura Â nâ€™hÃ©site plus de dÃ©ployer sa milice (Imbonerakure) cÃ´te Ã  cÃ´te avec lâ€™armÃ©e sur le
champ de bataille. Le mÃ©contentement parmi les hommes en uniformes est au zÃ©nith alors que leurs pertes ne cessent
dâ€™augmenter. Lâ€™humiliant limogeage du Chef dâ€™Ã‰tat Major de lâ€™ArmÃ©e burundaise, le GÃ©nÃ©ral Niyombare Godefroid et son
adjoint est une indication qui ne trompe pas. La pression de lâ€™insurrection populaire est palpable.Sur lâ€™insurrection, il est
vrai que mÃªme Thomas Jefferson, un des instigateurs deÂ la rÃ©volte amÃ©ricaine contre sa MajestÃ© le Roi dâ€™Angleterre en
1776, propose la prudence avant tout: Â«les gouvernements Ã©tablis ne doivent pas Ãªtre changÃ©s pour des causes
lÃ©gÃ¨res et passagÃ¨resÂ». Mais cet homme dâ€™Ã‰tat reste sans ambigÃ¼itÃ© sur le traitement que le Peuple devrait rÃ©server
aux dictatures Ã  lâ€™instar de celle qui sâ€™installe Ã  BujumburaÂ : câ€™est de Â«rejeter un tel gouvernement et pourvoir, par de
nouvelles sauvegardes, Ã  la sÃ©curitÃ© future du PeupleÂ» (extrait de la dÃ©claration de lâ€™indÃ©pendance des USA).Dans le cas
du Burundi, il est clair que ce nâ€™est pas la vente illicite du Falcon 50 et les magouilles du pÃ©trole nigÃ©rian ou les cahiers
ougandais qui sont Ã  la base de la rÃ©volte armÃ©e naissante. Ce nâ€™est pas non plus le manque dâ€™une pensÃ©e politique
clairvoyante du RÃ©gime Nkurunziza I et II, ou son sectarisme, son clientÃ©lisme, sa mÃ©diocritÃ© et lâ€™Ã©pidÃ©mie de la
corruption Ã©tatique qui ronge le pays de la base au sommet - Â dans une dÃ©mocratie de telles bavures sont sanctionnÃ©es
par le Peuple une fois les 5 ans. Câ€™est plutÃ´t (1) la dÃ©capitation du systÃ¨me dÃ©mocratique, (2) lâ€™institutionnalisation de la
tyrannie, (3) Â lâ€™anÃ©antissement de lâ€™Ã©tat de droit, (4) lâ€™usage gÃ©nÃ©ralisÃ© de la mort comme un outil politique, et (5) une
violation systÃ©matique et rÃ©currente des lois fondamentales et accords qui rÃ©gissent le bon fonctionnement de lâ€™Ã‰tat et la
cohÃ©sion nationale.Dans le but de perpÃ©trer ce systÃ¨me indÃ©finiment, le RÃ©gime Nkurunziza miserait sur lâ€™exclusion
politique totale de lâ€™Opposition. Ceci se matÃ©rialiserait par la mise en place dâ€™une PrÃ©sidence Ã  vie (pour le prÃ©sident
Nkurunziza) et le contrÃ´le sans partage des institutions RÃ©publicaines tel que le Parlement et le SÃ©nat. Pourtant, un
regard froid de lâ€™histoire contemporaine du Burundi confirme que ce sont ces mÃªmes facteurs qui Ã©taient Ã Â la base de la
naissance de la rÃ©bellion du CNDD-FDD. Puisque les mÃªmes causes produisent les mÃªmes effets, Â«la rÃ©gÃ©nÃ©ration de
la ferveur populaire contre lâ€™autoritarisme du RÃ©gime nâ€™est quâ€™Ã  ses dÃ©but en ce momentÂ», selon un responsable politique
de lâ€™Opposition qui a requit lâ€™anonymat.Ce nâ€™est plus un secret, le niveau dâ€™oppression et de barbarie exercÃ© aujourdâ€™hui par
le pouvoir contre les civils en gÃ©nÃ©ral et les membres du FNL en particulier, rivalise avec lâ€™hÃ©catombe commise par
Micombero. Selon des sources fiables, le leadership du FNL dirigÃ© par Agathon Rwasa a Ã©tÃ© nettement dÃ©cimÃ©. Presque
jubilant, un haut cadre du parti au pouvoir nous lanÃ§a:Â Â«Na FNL yigira ntagondwa twarayitoreye umuti. Abanywanyi ba
FNL twabahaye imikeke ya Tanganyika iririraÂ» (On a pu trouver une solution adÃ©quate mÃªme pour FNL qui se croyait
invincible. Leurs militants ont Ã©tÃ© servis aux poissons du Lac Tanganyika comme repas).Câ€™est un fait, le sang du Peuple
Murundi coule aujourdâ€™hui sous le pouvoir du CNDD-FDD comme il coulait hier sous Buyoya-Bagaza-Micombero â€“ Toute
personne (Hutu, Tutsi, Twa ou ExpatriÃ©) qui ose contredire et/ou critiquer le pouvoir ne le fait quâ€™Ã  ses risques et pÃ©rils.
Devant la brutalitÃ© singuliÃ¨re du trio Imbonerakure-SNR-Police, mÃªme Gandhi aurait Ã©tÃ© obligÃ© de changer sa tactique
de â€˜non-violenceâ€™ - autrement, il se serait retrouvÃ© dans une fausse commune, dans une latrine ou dans une riviÃ¨re, son
corps dÃ©capitÃ©. Â Aujourdâ€™hui, nous sommes tous amenÃ©s Ã  prendre position car devant ces faits, le silence ne peut quâ€™Ãªtre
complice.Quâ€™on se dise la vÃ©ritÃ©, au Burundi la dÃ©mocratie est morte et sa rÃ©surrection nâ€™est pas pour demain. Il nâ€™est plus
possible de faire la politique par des moyens parlementaires. Nous sommes Ã  la veille du prochain marathon Ã©lectorale
de 2015 et pourtant les partis politiques dâ€™Opposition nâ€™ont mÃªme pas le droit de se rassembler sur le sol burundais â€“ et
cela depuis 2010. Câ€™est une insulte Ã  la dÃ©mocratie. En consÃ©quence, il est logique, voir mÃªme impÃ©ratif, que le Peuple
questionne et/ou conteste la lÃ©gitimitÃ© du pouvoir en place.Aujourdâ€™hui un jeune Imbonerakure peut arrÃªter, emprisonner,
torturer et mÃªme tuer Â nâ€™importe qui (civil, Ã©lu du Peuple, policier, militaire). Personne nâ€™est Ã  lâ€™abri. Le pouvoir en place ne
donne que deux choix au Peuple Murundi: choisir entre Â«vivre Ã  genouÂ» ou Â«mourir dÃ©boutÂ». Lentement mais
surement, les citoyens commencent Ã  ouvrir la voie pour un troisiÃ¨me choixÂ : Â«vivre debout, dans la justice et dans la
paixÂ». Mais il important de noter que chaque fois quâ€™il lâ€™a fallu, ce Peuple Vaillant et Souverain a toujours choisi de
Â«mourir dÃ©boutÂ». Le Major Pierre Buyoya le sait trÃ¨s bien. Pourvu que lâ€™actuel Pierre saisisse bien la leÃ§on infligÃ©e au
prÃ©cÃ©dent Pierre par le Peuple. En conclusion, le prÃ©sident Nkurunziza II et le CNDD-FDD espÃ¨rent se maintenir au
pouvoir Ã©ternellement par la terreur et lâ€™oppression. Si cet espoir est dangereux, il est surtout largement illusoire et
inatteignable. En attendant que les tenants du pouvoir Ã  Bujumbura reviennent Ã  raison, lâ€™espoir câ€™est tout ce qui nous
reste, quasiment â€“ et on le gardera.Bujumbura, Nyandwi LÃ©on
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